
QUESTION Dr .OTAN!QUE. pIu

Mr. Schmouth semble mettre sur le mnie pied les

plantes cultivées ·toutes exotiques) et nos plantes sauvages
or. c'est la l'erreur qui fait la rninîe de nos cultivateurs.
L'épuiseimnt de nos terres, l'app uvrissenient de nos cami-

pagnes, l'émigration et tous ses d.sastres, n'ont peut-être
pour causi première que cette erreur fatale. Parce qn'on
voit les aulnes, les sur ux. les laichos, les verges d'or, etc.
pousser chaque année avec la me.me vigueur et donner

sans relache leurs lieurs et leurs grain es, on s'imagine qu'il
en peut, qu'il en doit étre ainsi du bl", de l'avoine, etc.
Oni croit quil sudit le déchirer tant bien que mal la surface
du sol et de lui confier des se1'mIcoS. pour ent attendre d'a.
hondantes re'oltes. Et de là les d' ceptionis, car on oublie
un point essentiel.

C'est que toutes nos plantes cultiv's,--t ou peut dire
la nêne chose de nos aniuiau x domestiques,-ne sont plus
à leur état normal ; la culture, par abondance (les sucs
mis a leur disposition, leur a cré une constitution, une
physionomie toutes différentes. Ajoutons qu'à l'état sau-
vage les plantes sont toutes entrenl'es. et telle qui tire du
sol tels éléments particuliers pour sa croissance, ne nuira

presque en rien a sa voismne qui s'alimente (le sul)stalces
diff.rentes Tandis qu'il en est tout autrement dans la
culture. Nous étendons la mnemne solmence, à l'exclusion
de toute autre, sur des espaces considérables; il faudra donc
que le sol soit suraboidammrnenit riche, pour offrir sufWi-
samment de nonrriture à la inme plante si multipliée dans
le iême endroit. De là ce principe élémentaire en agricul-
ture: que pour avoir de )oilnes récoltes, il faut f'uimer, et
abondamment fumer ; par ce que nos plantes dans leur
état de culture requiërent cette surabondance de nourriture
pour donner de forts rendemeits.

Nous croyons donc, contrairement à Mr. Schmouth,
que la cause (les failes lendements de nos récoltes n'est
n ullemnent (lue à la dgeneres('en des plantes, mais bien

au mnque de nourriture auquI on les soume. Engraissez
sullisammnent le sol avec les conditions d'égoutage et de
façons voulues, et vous aurez des rendemnents qui n'aecus?-
ront en rien la dégénérescence des plantes. Mais vous


